
7h30 - 7h55 

7h55 - 8h00 

 

 

8h00  -   8h15 

8h15 - 10h00 

10h00 - 11h30 

11h30 - 12h00 

12h00 - 12h30 

 

 

12h30 - 13h00 

13h00 - 13h30 

 

13h30 - 13h31 

13h31 - 15h00 

15h00 - 16h00 

 

16h00 - 16h15 

16h15 - 16h16 

16h16 - 16h30 

 

 

16h30 - 18h30 

Je penserai à me lever. 

Je me lèverai. 

J’aurai faim. 

J’irai à la cuisine où flotteront de bonnes odeurs. 

J’assisterai au petit déjeuner familial. 

Je retournerai dormir un peu. 

J’irai faire des courses avec ma maitresse. 

Je dormirai avant le déjeuner. 

J’accueillerai les enfants qui reviendront de l’école. 

Je sauterai, j’agiterai la queue, je lècherai les visages, etc. 

Je serai un bon chien. 

Je participerai au déjeuner de la famille. 

J’irai dans la chambre à coucher. 

Je dormirai encore. 

Je prendrai mon repas d’aliments pour chien. 

Je ferai une petite sieste. 

Je rendrai visite à mon voisin, un jeune chien nommé Rocky. 

Avec le reste de la bande, je ferai les poubelles du quartier. 

Je me battrai avec les copains. 

Je finirai ma balade par un plongeon dans le ruisseau. 

Je ferai mon entrée dans la salle de séjour. 

Je serai soulevé par la peau du cou et mis à la porte avec ordre 

d’aller me sécher ailleurs. 

Je ferai la sieste dans le garage. 

D’après Comment vivre avec un chien neurasthénique, 
Stephen Baker       Ed. John Didier, 1961, droits réservés 

7h30 - 7h55 

7h55 - 8h00 

 

 

8h00  -   8h15 

8h15 - 10h00 

10h00 - 11h30 

11h30 - 12h00 

12h00 - 12h30 

 

 

12h30 - 13h00 

13h00 - 13h30 

 

13h30 - 13h31 

13h31 - 15h00 

15h00 - 16h00 

 

16h00 - 16h15 

16h15 - 16h16 

16h16 - 16h30 

 

 

16h30 - 18h30 

Je penserai à me lever. 

Je me lèverai. 

J’aurai faim. 

J’irai à la cuisine où flotteront de bonnes odeurs. 

J’assisterai au petit déjeuner familial. 

Je retournerai dormir un peu. 

J’irai faire des courses avec ma maitresse. 

Je dormirai avant le déjeuner. 

J’accueillerai les enfants qui reviendront de l’école. 

Je sauterai, j’agiterai la queue, je lècherai les visages, etc. 

Je serai un bon chien. 

Je participerai au déjeuner de la famille. 

J’irai dans la chambre à coucher. 

Je dormirai encore. 

Je prendrai mon repas d’aliments pour chien. 

Je ferai une petite sieste. 

Je rendrai visite à mon voisin, un jeune chien nommé Rocky. 

Avec le reste de la bande, je ferai les poubelles du quartier. 

Je me battrai avec les copains. 

Je finirai ma balade par un plongeon dans le ruisseau. 

Je ferai mon entrée dans la salle de séjour. 

Je serai soulevé par la peau du cou et mis à la porte avec ordre 

d’aller me sécher ailleurs. 

Je ferai la sieste dans le garage. 

D’après Comment vivre avec un chien neurasthénique, 
Stephen Baker       Ed. John Didier, 1961, droits réservés 



Je transpose de « je » à « nous » : 

7h30 - 7h55 

7h55 - 8h00 

 

 

8h00  -   8h15 

8h15 - 10h00 

10h00 - 11h30 

11h30 - 12h00 

12h00 - 12h30 

 

 

 

12h30 - 13h00 

13h00 - 13h30 

 

13h30 - 13h31 

13h31 - 15h00 

15h00 - 16h00 

 

16h00 - 16h15 

16h15 - 16h16 

16h16 - 16h30 

 

 

16h30 - 18h30 

Nous penserons à nous lever. 

Nous nous lèverons. 

Nous aurons faim. 

Nous irons à la cuisine où flotteront de bonnes odeurs. 

Nous assisterons au petit déjeuner familial. 

Nous retournerons dormir un peu. 

Nous irons faire des courses avec notre maitresse. 

Nous dormirons avant le déjeuner. 

Nous accueillerons les enfants qui reviendront de l’école. 

Nous sauterons, nous agiterons la queue, nous lècherons les 

visages, etc. 

Nous serons de bons chiens. 

Nous participerons au déjeuner de la famille. 

Nous irons dans la chambre à coucher. 

Nous dormirons encore. 

Nous prendrons notre repas d’aliments pour chiens. 

Nous ferons une petite sieste. 

Nous verrons notre voisin, un jeune chien nommé Rocky. 

Avec le reste de la bande, nous ferons les poubelles du quartier. 

Nous nous battrons avec les copains. 

Nous finirons notre balade par un plongeon dans le ruisseau. 

Nous ferons notre entrée dans la salle de séjour. 

Nous serons soulevés par la peau du cou et mis à la porte avec 

ordre d’aller nous sécher ailleurs. 

Nous ferons la sieste dans le garage. 

Je transpose de « je » à « nous » : 

7h30 - 7h55 

7h55 - 8h00 

 

 

8h00  -   8h15 

8h15 - 10h00 

10h00 - 11h30 

11h30 - 12h00 

12h00 - 12h30 

 

 

 

12h30 - 13h00 

13h00 - 13h30 

 

13h30 - 13h31 

13h31 - 15h00 

15h00 - 16h00 

 

16h00 - 16h15 

16h15 - 16h16 

16h16 - 16h30 

 

 

16h30 - 18h30 

Nous penserons à nous lever. 

Nous nous lèverons. 

Nous aurons faim. 

Nous irons à la cuisine où flotteront de bonnes odeurs. 

Nous assisterons au petit déjeuner familial. 

Nous retournerons dormir un peu. 

Nous irons faire des courses avec notre maitresse. 

Nous dormirons avant le déjeuner. 

Nous accueillerons les enfants qui reviendront de l’école. 

Nous sauterons, nous agiterons la queue, nous lècherons les 

visages, etc. 

Nous serons de bons chiens. 

Nous participerons au déjeuner de la famille. 

Nous irons dans la chambre à coucher. 

Nous dormirons encore. 

Nous prendrons notre repas d’aliments pour chiens. 

Nous ferons une petite sieste. 

Nous verrons notre voisin, un jeune chien nommé Rocky. 

Avec le reste de la bande, nous ferons les poubelles du quartier. 

Nous nous battrons avec les copains. 

Nous finirons notre balade par un plongeon dans le ruisseau. 

Nous ferons notre entrée dans la salle de séjour. 

Nous serons soulevés par la peau du cou et mis à la porte avec 

ordre d’aller nous sécher ailleurs. 

Nous ferons la sieste dans le garage. 



Des mouettes sont parfois prisonnières de nappes de pétrole provenant 

d’un bateau. En effet, des pétroliers jettent à la mer des milliers de litres de 

pétrole pour nettoyer leurs réservoirs. Beaucoup d’oiseaux en meurent. 

Voici ce qui est arrivé à Kengah, une mouette aux plumes argentées : 

La tache visqueuse, la peste noire, colle ses ailes à son corps et elle remue 

les pattes dans l’espoir de nager vite et de sortir du centre de la vague noire. 

Tous les muscles tétanisés par l’effort, elle atteint enfin la limite de la tache 

de pétrole et le frais contact de l’eau propre. Lorsque, à force de cligner des 

yeux et de plonger sa tête sous l’eau, elle réussit à nettoyer ses yeux, elle 

regarde le ciel et ne voit que quelques nuages. Ses compagnes sont déjà 

loin, très loin. 

[…] Kengah passe les heures les plus longues de sa vie, posée sur l’eau à se 

demander si ce n’est pas la plus terrible des morts qui l’attend ; pire que 

d’être dévorée par un poisson, pire que l’angoisse de l'asphyxie, mourir de 

faim. 

Finalement, Kengah ne survivra pas. Elle réussira à s’envoler jusqu’à un 

clocher d’église où elle rencontrera Zorbas, un grand chat noir. Avant de 

mourir, elle pondra un œuf et fera promettre à Zorbas d’en prendre soin et 

plus tard d’apprendre à voler à la jeune mouette qui en sortira. 

D’après Histoire d’une mouette et du chat qui lui appris à voler, 
Luis Selpúlveda -  Éditions du Seuil avril 1998 

Des mouettes sont parfois prisonnières de nappes de pétrole provenant 

d’un bateau. En effet, des pétroliers jettent à la mer des milliers de litres de 

pétrole pour nettoyer leurs réservoirs. Beaucoup d’oiseaux en meurent. 

Voici ce qui est arrivé à Kengah, une mouette aux plumes argentées : 

La tache visqueuse, la peste noire, colle ses ailes à son corps et elle remue 

les pattes dans l’espoir de nager vite et de sortir du centre de la vague noire. 

Tous les muscles tétanisés par l’effort, elle atteint enfin la limite de la tache 

de pétrole et le frais contact de l’eau propre. Lorsque, à force de cligner des 

yeux et de plonger sa tête sous l’eau, elle réussit à nettoyer ses yeux, elle 

regarde le ciel et ne voit que quelques nuages. Ses compagnes sont déjà 

loin, très loin. 

[…] Kengah passe les heures les plus longues de sa vie, posée sur l’eau à se 

demander si ce n’est pas la plus terrible des morts qui l’attend ; pire que 

d’être dévorée par un poisson, pire que l’angoisse de l'asphyxie, mourir de 

faim. 

Finalement, Kengah ne survivra pas. Elle réussira à s’envoler jusqu’à un 

clocher d’église où elle rencontrera Zorbas, un grand chat noir. Avant de 

mourir, elle pondra un œuf et fera promettre à Zorbas d’en prendre soin et 

plus tard d’apprendre à voler à la jeune mouette qui en sortira. 

D’après Histoire d’une mouette et du chat qui lui appris à voler, 
Luis Selpúlveda -  Éditions du Seuil avril 1998 



Je transpose au futur : 

Voici ce qui arrivera à Kengah, une mouette aux plumes argentées : 

La tache visqueuse, la peste noire, collera ses ailes à son corps et elle 

remuera les pattes dans l’espoir de nager vite et de sortir du centre de la 

vague noire. 

Tous les muscles tétanisés par l’effort, elle atteindra enfin la limite de la 

tache de pétrole et le frais contact de l’eau propre. Lorsque, à force de 

cligner des yeux et de plonger sa tête sous l’eau, elle réussira à nettoyer ses 

yeux, elle regardera le ciel et ne verra que quelques nuages. Ses compagnes 

seront déjà loin, très loin. 

[…] Kengah passera les heures les plus longues de sa vie, posée sur l’eau à 

se demander si ce ne sera pas la plus terrible des morts qui l’attend 

(attendra) ; pire que d’être dévorée par un poisson, pire que l’angoisse de 

l'asphyxie, mourir de faim. 

Je transpose ce texte au futur en transformant « elle » en 

« vous »: 

Voici ce qui vous arrivera, à vous, Kengah et Yaki : 

La tache visqueuse, la peste noire, collera vos ailes à votre corps et vous 

remuerez les pattes dans l’espoir de nager vite et de sortir du centre de la 

vague noire. 

Tous les muscles tétanisés par l’effort, vous atteindrez enfin la limite de la 

tache de pétrole et le frais contact de l’eau propre. Lorsque, à force de 

cligner des yeux et de plonger votre tête sous l’eau, vous réussirez à 

nettoyer vos yeux, vous regarderez le ciel et ne verrez que quelques nuages. 

Vos compagnes seront déjà loin, très loin. 

[…] Vous passerez les heures les plus longues de votre vie, posées sur 

l’eau à vous demander si ce ne sera pas la plus terrible des morts qui vous 

attend ; pire que d’être dévorées par un poisson, pire que l’angoisse de 

l'asphyxie, mourir de faim. 

Je transpose au futur : 

Voici ce qui arrivera à Kengah, une mouette aux plumes argentées : 

La tache visqueuse, la peste noire, collera ses ailes à son corps et elle 

remuera les pattes dans l’espoir de nager vite et de sortir du centre de la 

vague noire. 

Tous les muscles tétanisés par l’effort, elle atteindra enfin la limite de la 

tache de pétrole et le frais contact de l’eau propre. Lorsque, à force de 

cligner des yeux et de plonger sa tête sous l’eau, elle réussira à nettoyer ses 

yeux, elle regardera le ciel et ne verra que quelques nuages. Ses compagnes 

seront déjà loin, très loin. 

[…] Kengah passera les heures les plus longues de sa vie, posée sur l’eau à 

se demander si ce ne sera pas la plus terrible des morts qui l’attend 

(attendra) ; pire que d’être dévorée par un poisson, pire que l’angoisse de 

l'asphyxie, mourir de faim. 

Je transpose ce texte au futur en transformant « elle » en 

« vous »: 

Voici ce qui vous arrivera, à vous, Kengah et Yaki : 

La tache visqueuse, la peste noire, collera vos ailes à votre corps et vous 

remuerez les pattes dans l’espoir de nager vite et de sortir du centre de la 

vague noire. 

Tous les muscles tétanisés par l’effort, vous atteindrez enfin la limite de la 

tache de pétrole et le frais contact de l’eau propre. Lorsque, à force de 

cligner des yeux et de plonger votre tête sous l’eau, vous réussirez à 

nettoyer vos yeux, vous regarderez le ciel et ne verrez que quelques nuages. 

Vos compagnes seront déjà loin, très loin. 

[…] Vous passerez les heures les plus longues de votre vie, posées sur 

l’eau à vous demander si ce ne sera pas la plus terrible des morts qui vous 

attend ; pire que d’être dévorées par un poisson, pire que l’angoisse de 

l'asphyxie, mourir de faim. 



Une mamie écrit à sa petite-fille. Dans sa lettre, elle lui donne des idées 

pour une activité bricolage.  

Tu pourras décorer ta chambre à l’aide d’un mobile réalisé avec des 

papillons en carton. Voici comment tu feras. 

D’abord, dans un livre, tu chercheras un dessin de papillon multicolore et 

tu le reproduiras, en l’agrandissant, sur une feuille de carton souple. Tu 

découperas le papillon et tu le colorieras des deux côtés, au feutre ou à la 

peinture. 

Ensuite, pour réaliser le mobile, tu fabriqueras trois autres papillons de 

couleurs différentes. Tu perceras un trou dans chacun d’eux et tu passeras 

un fil dans ce trou. Tu accrocheras alors tes quatre papillons sur une 

baguette de bois en prenant soin de glisser les fils sur la baguette si 

nécessaire, pour équilibrer le mobile. 

Lorsque ton mobile sera terminé, tu n’auras plus qu’à demander à un adulte 

de le fixer au plafond de ta chambre… 

Une mamie écrit à sa petite-fille. Dans sa lettre, elle lui donne des idées 

pour une activité bricolage.  

Tu pourras décorer ta chambre à l’aide d’un mobile réalisé avec des 

papillons en carton. Voici comment tu feras. 

D’abord, dans un livre, tu chercheras un dessin de papillon multicolore et 

tu le reproduiras, en l’agrandissant, sur une feuille de carton souple. Tu 

découperas le papillon et tu le colorieras des deux côtés, au feutre ou à la 

peinture. 

Ensuite, pour réaliser le mobile, tu fabriqueras trois autres papillons de 

couleurs différentes. Tu perceras un trou dans chacun d’eux et tu passeras 

un fil dans ce trou. Tu accrocheras alors tes quatre papillons sur une 

baguette de bois en prenant soin de glisser les fils sur la baguette si 

nécessaire, pour équilibrer le mobile. 

Lorsque ton mobile sera terminé, tu n’auras plus qu’à demander à un adulte 

de le fixer au plafond de ta chambre… 



Je transpose en remplaçant « tu » par « vous » : 

Une mamie écrit à ses petites-filles. Dans sa lettre, elle leur donne des 

idées pour une activité bricolage.  

Vous pourrez décorer votre chambre à l’aide d’un mobile réalisé avec des 

papillons en carton. Voici comment vous ferez. 

D’abord, dans un livre, vous chercherez un dessin de papillon multicolore 

et vous le reproduirez, en l’agrandissant, sur une feuille de carton souple. 

Vous découperez le papillon et vous le colorierez des deux côtés, au feutre 

ou à la peinture. 

Ensuite, pour réaliser le mobile, vous fabriquerez trois autres papillons de 

couleurs différentes. Vous percerez un trou dans chacun d’eux et vous 

passerez un fil dans ce trou. Vous accrocherez alors vos quatre papillons 

sur une baguette de bois en prenant soin de glisser les fils sur la baguette si 

nécessaire, pour équilibrer le mobile. 

Lorsque votre mobile sera terminé, vous n’aurez plus qu’à demander à un 

adulte de le fixer au plafond de votre chambre (vos chambres)… 

Je transpose en remplaçant « tu » par « vous » : 

Une mamie écrit à ses petites-filles. Dans sa lettre, elle leur donne des 

idées pour une activité bricolage.  

Vous pourrez décorer votre chambre à l’aide d’un mobile réalisé avec des 

papillons en carton. Voici comment vous ferez. 

D’abord, dans un livre, vous chercherez un dessin de papillon multicolore 

et vous le reproduirez, en l’agrandissant, sur une feuille de carton souple. 

Vous découperez le papillon et vous le colorierez des deux côtés, au feutre 

ou à la peinture. 

Ensuite, pour réaliser le mobile, vous fabriquerez trois autres papillons de 

couleurs différentes. Vous percerez un trou dans chacun d’eux et vous 

passerez un fil dans ce trou. Vous accrocherez alors vos quatre papillons 

sur une baguette de bois en prenant soin de glisser les fils sur la baguette si 

nécessaire, pour équilibrer le mobile. 

Lorsque votre mobile sera terminé, vous n’aurez plus qu’à demander à un 

adulte de le fixer au plafond de votre chambre (vos chambres)… 

Je transpose en remplaçant « tu » par « vous » : 

Une mamie écrit à ses petites-filles. Dans sa lettre, elle leur donne des 

idées pour une activité bricolage.  

Vous pourrez décorer votre chambre à l’aide d’un mobile réalisé avec des 

papillons en carton. Voici comment vous ferez. 

D’abord, dans un livre, vous chercherez un dessin de papillon multicolore 

et vous le reproduirez, en l’agrandissant, sur une feuille de carton souple. 

Vous découperez le papillon et vous le colorierez des deux côtés, au feutre 

ou à la peinture. 

Ensuite, pour réaliser le mobile, vous fabriquerez trois autres papillons de 

couleurs différentes. Vous percerez un trou dans chacun d’eux et vous 

passerez un fil dans ce trou. Vous accrocherez alors vos quatre papillons 

sur une baguette de bois en prenant soin de glisser les fils sur la baguette si 

nécessaire, pour équilibrer le mobile. 

Lorsque votre mobile sera terminé, vous n’aurez plus qu’à demander à un 

adulte de le fixer au plafond de votre chambre (vos chambres)… 

Je transpose en remplaçant « tu » par « vous » : 

Une mamie écrit à ses petites-filles. Dans sa lettre, elle leur donne des 

idées pour une activité bricolage.  

Vous pourrez décorer votre chambre à l’aide d’un mobile réalisé avec des 

papillons en carton. Voici comment vous ferez. 

D’abord, dans un livre, vous chercherez un dessin de papillon multicolore 

et vous le reproduirez, en l’agrandissant, sur une feuille de carton souple. 

Vous découperez le papillon et vous le colorierez des deux côtés, au feutre 

ou à la peinture. 

Ensuite, pour réaliser le mobile, vous fabriquerez trois autres papillons de 

couleurs différentes. Vous percerez un trou dans chacun d’eux et vous 

passerez un fil dans ce trou. Vous accrocherez alors vos quatre papillons 

sur une baguette de bois en prenant soin de glisser les fils sur la baguette si 

nécessaire, pour équilibrer le mobile. 

Lorsque votre mobile sera terminé, vous n’aurez plus qu’à demander à un 

adulte de le fixer au plafond de votre chambre (vos chambres)… 



Anna rêve : plus tard, elle aura une voiture. Pendant les vacances, elle 

partira avec des copains et des copines. Elle ira au bord de la mer ou à la 

montagne, en France ou à l’étranger, à l’hôtel ou en camping… 

Elle partagera de bons moments avec ses amis. « Je vous emmène ! » leur 

dira-t-elle fièrement. 

Mais pour l’instant, Anna a tout juste dix-huit ans et n’a pas encore son 

permis de conduire… Quand elle l’obtiendra, elle pourra utiliser la voiture 

de ses parents quand elle voudra. Ce sera merveilleux de pouvoir conduire 

sans personne. 

Et plus tard, quand elle gagnera assez d’argent, elle achètera une voiture. 

Alors, plus besoin de demander la permission d’emprunter le véhicule 

familial ! A elle la liberté… sans oublier la prudence.  

Anna rêve : plus tard, elle aura une voiture. Pendant les vacances, elle 

partira avec des copains et des copines. Elle ira au bord de la mer ou à la 

montagne, en France ou à l’étranger, à l’hôtel ou en camping… 

Elle partagera de bons moments avec ses amis. « Je vous emmène ! » leur 

dira-t-elle fièrement. 

Mais pour l’instant, Anna a tout juste dix-huit ans et n’a pas encore son 

permis de conduire… Quand elle l’obtiendra, elle pourra utiliser la voiture 

de ses parents quand elle voudra. Ce sera merveilleux de pouvoir conduire 

sans personne. 

Et plus tard, quand elle gagnera assez d’argent, elle achètera une voiture. 

Alors, plus besoin de demander la permission d’emprunter le véhicule 

familial ! A elle la liberté… sans oublier la prudence.  

Anna rêve : plus tard, elle aura une voiture. Pendant les vacances, elle 

partira avec des copains et des copines. Elle ira au bord de la mer ou à la 

montagne, en France ou à l’étranger, à l’hôtel ou en camping… 

Elle partagera de bons moments avec ses amis. « Je vous emmène ! » leur 

dira-t-elle fièrement. 

Mais pour l’instant, Anna a tout juste dix-huit ans et n’a pas encore son 

permis de conduire… Quand elle l’obtiendra, elle pourra utiliser la voiture 

de ses parents quand elle voudra. Ce sera merveilleux de pouvoir conduire 

sans personne. 

Et plus tard, quand elle gagnera assez d’argent, elle achètera une voiture. 

Alors, plus besoin de demander la permission d’emprunter le véhicule 

familial ! A elle la liberté… sans oublier la prudence.  

Anna rêve : plus tard, elle aura une voiture. Pendant les vacances, elle 

partira avec des copains et des copines. Elle ira au bord de la mer ou à la 

montagne, en France ou à l’étranger, à l’hôtel ou en camping… 

Elle partagera de bons moments avec ses amis. « Je vous emmène ! » leur 

dira-t-elle fièrement. 

Mais pour l’instant, Anna a tout juste dix-huit ans et n’a pas encore son 

permis de conduire… Quand elle l’obtiendra, elle pourra utiliser la voiture 

de ses parents quand elle voudra. Ce sera merveilleux de pouvoir conduire 

sans personne. 

Et plus tard, quand elle gagnera assez d’argent, elle achètera une voiture. 

Alors, plus besoin de demander la permission d’emprunter le véhicule 

familial ! A elle la liberté… sans oublier la prudence.  



Je transpose en remplaçant « elle » par « elles » : 

Anna et Lisa  rêvent  :  plus  tard,  elles  auront  une  voiture.  Pendant  les  

vacances,  elles  partiront  avec  des  copains  et  des copines. Elles iront au 

bord de la mer ou à la montagne, en France ou à l’étranger, à l’hôtel ou en 

camping…  

Elles partageront de bons moments avec leurs amis. « Nous vous 

emmenons ! » leur diront-elles fièrement.  

Mais pour l’instant, Anna et Lisa ont tout juste dix-huit ans et n’ont pas 

encore leur permis de conduire… Quand elles l’obtiendront,  elles  

pourront  utiliser  la  voiture  de  leurs parents  quand  elles  voudront.  Ce  

sera  merveilleux  de pouvoir conduire sans personne.  

Et plus tard, quand elles gagneront assez d’argent, elles achèteront une 

voiture. Alors, plus besoin de demander la permission d’emprunter le 

véhicule familial ! A elles la liberté… sans oublier la prudence.  

Je transpose en remplaçant « elle » par « elles » : 

Anna et Lisa  rêvent  :  plus  tard,  elles  auront  une  voiture.  Pendant  les  

vacances,  elles  partiront  avec  des  copains  et  des copines. Elles iront au 

bord de la mer ou à la montagne, en France ou à l’étranger, à l’hôtel ou en 

camping…  

Elles partageront de bons moments avec leurs amis. « Nous vous 

emmenons ! » leur diront-elles fièrement.  

Mais pour l’instant, Anna et Lisa ont tout juste dix-huit ans et n’ont pas 

encore leur permis de conduire… Quand elles l’obtiendront,  elles  

pourront  utiliser  la  voiture  de  leurs parents  quand  elles  voudront.  Ce  

sera  merveilleux  de pouvoir conduire sans personne.  

Et plus tard, quand elles gagneront assez d’argent, elles achèteront une 

voiture. Alors, plus besoin de demander la permission d’emprunter le 

véhicule familial ! A elles la liberté… sans oublier la prudence.  

Je transpose en remplaçant « elle » par « elles » : 

Anna et Lisa  rêvent  :  plus  tard,  elles  auront  une  voiture.  Pendant  les  

vacances,  elles  partiront  avec  des  copains  et  des copines. Elles iront au 

bord de la mer ou à la montagne, en France ou à l’étranger, à l’hôtel ou en 

camping…  

Elles partageront de bons moments avec leurs amis. « Nous vous 

emmenons ! » leur diront-elles fièrement.  

Mais pour l’instant, Anna et Lisa ont tout juste dix-huit ans et n’ont pas 

encore leur permis de conduire… Quand elles l’obtiendront,  elles  

pourront  utiliser  la  voiture  de  leurs parents  quand  elles  voudront.  Ce  

sera  merveilleux  de pouvoir conduire sans personne.  

Et plus tard, quand elles gagneront assez d’argent, elles achèteront une 

voiture. Alors, plus besoin de demander la permission d’emprunter le 

véhicule familial ! A elles la liberté… sans oublier la prudence.  

Je transpose en remplaçant « elle » par « elles » : 

Anna et Lisa  rêvent  :  plus  tard,  elles  auront  une  voiture.  Pendant  les  

vacances,  elles  partiront  avec  des  copains  et  des copines. Elles iront au 

bord de la mer ou à la montagne, en France ou à l’étranger, à l’hôtel ou en 

camping…  

Elles partageront de bons moments avec leurs amis. « Nous vous 

emmenons ! » leur diront-elles fièrement.  

Mais pour l’instant, Anna et Lisa ont tout juste dix-huit ans et n’ont pas 

encore leur permis de conduire… Quand elles l’obtiendront,  elles  

pourront  utiliser  la  voiture  de  leurs parents  quand  elles  voudront.  Ce  

sera  merveilleux  de pouvoir conduire sans personne.  

Et plus tard, quand elles gagneront assez d’argent, elles achèteront une 

voiture. Alors, plus besoin de demander la permission d’emprunter le 

véhicule familial ! A elles la liberté… sans oublier la prudence.  


